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Chapitre 1

Toutes les nuits, Luna rêvait.
Là, elle arrivait tout juste dans un rêve bien connu. Elle 

était à dos de licorne, une magnifique monture couleur  
arc-en-ciel, dotée d’immenses ailes dorées qui battaient 
doucement l’air quand elle s’envolait. Et elles volaient, juste-
ment, toutes deux, au-dessus d’un paysage de montagnes, 
flottant entre des nuages roses et s’arrêtant de temps en 
temps pour boire à un torrent d’eau pure. C’était un rêve 
tout à fait banal pour Luna, un de ceux qu’elle faisait souvent.  
Il y avait bien sûr des variations, aucun rêve n’est exactement 
le même qu’un autre, sa licorne était parfois bleue ou verte, 
les montagnes étaient parfois plus ou moins hautes, plus ou 
moins enneigées, il arrivait qu’elle se retrouve à manger des 
gâteaux qui poussaient dans des vergers ou qu’elle rencontre 
au détour d’un sentier une famille de lutins rieurs. Mais 
c’était un rêve connu, un de ceux qu’elle aimait le plus.
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Luna se promenait dans les airs. Aussi loin que son regard 
portait, il lui semblait que tout lui appartenait. Une fois, elle 
avait essayé d’aller au bout de l’horizon. Elle avait dirigé sa 
licorne vers la ligne qui sépare la terre et le ciel, tout au fond 
du regard, et elle avait concentré sa volonté. Elle avait volé 
pendant un temps qui lui avait paru bien long, des heures 
peut-être – c’est toujours difficile d’évaluer le temps quand 
on rêve –, et elle avait fini par croiser une petite clairière où 
l’herbe paraissait si douce qu’elle n’avait pas pu s’empêcher de 
s’arrêter pour faire une petite sieste. Ses rêves se terminaient 
toujours comme ça. Luna était tout à coup fatiguée et s’allon-
geait dans un coin. Elle s’endormait et se réveillait dans son 
lit. Et c’était le matin.

Mais ce soir, cette nuit, quelque part au milieu de ce 
rêve qu’elle avait parcouru des dizaines de fois, son regard 
s’arrêta sur un élément du paysage tout à fait inhabituel. 
Il y avait quelqu’un. Elle croisait souvent des gens dans ses 
rêves, des enfants surtout, très rarement des adultes, elle 
pouvait leur parler comme on parle à des amis imaginaires, 
comme on discute avec ses doudous ou ses poupées, et ils 
répondaient toujours de manière très jolie. Ce n’étaient pas 
de vraies gens.

Elle voyait aussi, encore plus fréquemment, des farfa-
dets, des elfes, des dragons ou d’autres créatures d’histoires 
fantastiques, cela n’avait rien d’étonnant. Elle vivait même de 
temps à autre des aventures avec eux, des chevauchées à dos 
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d’éléphants qui parlaient de leur peur des souris ou des tours 
de manège avec des trolls qui rigolaient comme des fous. 
Avec certains, elle avait même une sorte de relation, dans le 
sens qu’elle avait plaisir à les retrouver et qu’eux paraissaient 
aussi contents de la voir. Ce n’étaient pas non plus de vraies 
personnes – et dans un rêve, cela n’a aucune importance.

Mais ce qu’elle avait devant elle, ou plutôt sous elle, au 
sol, adossé à un arbre tout près de là où elle voulait atterrir 
pour se reposer, ce n’était pas la même chose. Quelqu’un était 
là, un garçon pas très grand, sans doute de son âge – une 
dizaine d’années – et vêtu comme un chevalier. Il avait une 
armure légère, un carquois dans le dos, une épée sur le côté 
et un bouclier à la main. Il avait aussi des lunettes, ce qui 
rendait son apparence un peu moins redoutable. Il la toisait 
cependant avec un air farouche. Luna n’avait jamais eu le 
moindre problème dans ses rêves et elle décida de se poser à 
quelques mètres de lui.

Les deux enfants se dévisagèrent.
— Que fais-tu là ? demanda sèchement le garçon.
« Quelle drôle d’entrée en matière » se dit Luna, personne 

dans ses rêves ne lui avait jamais posé de question qui ne 
fasse pas partie du rêve. C’était une sensation étrange et assez 
désagréable. La voix était inhabituelle, comme si elle réson-
nait à travers un tube en carton, une voix qui manquait de 
contours, à la fois trop forte et trop étouffée.
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— Toi, qui es-tu ? répondit-elle. Je ne te connais pas et tu 
parles bizarrement.

— Réponds-moi, répliqua le jeune chevalier, ou je devrai 
te combattre. Tu n’as rien à faire ici.

— Pourquoi ? Je suis en train de rêver et tu es ici dans 
mon rêve. C’est toi qui n’as rien à faire là. D’ailleurs, je m’en 
vais. Salut.



À peine avait-elle fait quelques pas qu’elle sentit une 
douleur lui traverser l’épaule. Le garçon avait sorti son arc 
et tiré une flèche avec une rapidité et une précision terribles.  
Elle baissa les yeux et vit la flèche au travers de son corps. 
Luna n’avait jamais eu aussi mal mais étrangement, cette 
douleur se diffusa en quelques secondes. Elle observa la 
flèche. Elle la vit pâlir, comme si elle s’effaçait. Jusqu’à dispa-
raître. Les deux enfants se regardèrent et Luna vit dans les 
yeux de son adversaire qu’il était aussi stupéfait qu’elle. Il 
se ressaisit cependant et, avec un grand cri, se précipita vers 
elle en levant sa lourde épée. Luna ne réfléchit pas et fit ce 
qui lui sembla le plus évident sans vraiment se contrôler, un 
geste réflexe, quelque chose qui lui semblait aussi naturel que 
cligner des yeux face au soleil. Elle gonfla les joues, sentit une 
sorte de chaleur l’envahir et souffla vers le jeune chevalier.  
De sa bouche sortit une brume de paillettes qui, sous la 
forme d’un jet puissant, enveloppa le garçon en un instant. 
Ses contours devinrent tout pâles et tout comme la flèche, il 
se fit de plus en plus transparent et s’évanouit dans les airs.

Tout était redevenu normal. Luna se dit qu’elle avait 
dû manger un truc un peu trop lourd la veille pour faire 
un rêve aussi bizarre et décida qu’il était temps d’arrêter.  
Elle s’allongea sur un tapis de mousse et s’endormit.
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